
Le Prarion 
Chamonix - Les Houches 

 

Dimanche 28 juin 2009  

 
Niveau P2 T2 - Dénivelée 1000 m - 6 h 30 de marche prévues. 

 

Animateur : Janic Quevrin. 

13 participants - Au départ du parking de l’étang des Chavants - 1010 m  

Distance depuis Annecy : 88 km. 

 

Itinéraire  

 

 
 

Compte rendu : Janic 

 

Un peu de brouillard au col d’Evires à cette heure matinale. 

 

8 h 20 - 1010 m - Parking des 3 voitures au plus près de l’étang (et des installations sanitaires de l’étang, ça 

peu servir). Le ciel est bleu. Après la petite chapelle au toit de tavaillons, nous trouvons à droite le chemin 

balisé aux marches tirées dans la pente d’une verte prairie.  

Un petit chien blanc passe sa tête dans les trous des balustres de balcon et aboie. Scène comique 

provoquant l’hilarité du groupe. 

Sente dans la verdure et les fleurs puis un bout de route jusqu’au bâtiment des "Amis de la nature" qui n’a 

pas l’air d’être en pleine activité. 



 

9 h 25 - 1250 m - Nous faisons notre 1ère pause dans le cadre verdoyant des mazots des Granges des 

Chavants. Le moral est bon car le temps s’est stabilisé. Pas drôle de faire le Prarion sous la pluie. 

Puis après une petite traversée très verte, c’est la montée assez soutenue sur un large sentier menant au col 

de Forclaz séparant le Prarion de Tête Noire. 

 

10 h 30 - 1533 m - Nous arrivons au col. Pause, quelques histoires au soleil. 

Puis nous attaquons le "plat de résistance", la montée assez sportive dans les schistes du Houiller d’abord, 

puis dans les gneiss des Aiguilles Rouges pour le final. Le terrain est humide et verdoyant 

La sente monte en lacets dans les rhododendrons qui cette année ont peu de fleurs. Le vide est parfois 

présent avec de belles vues sur les vallées. Quelques câbles, assez mal disposés d’ailleurs, sécurisent ces 

passages qui ne sont pas très longs et dangereux. 

 

12 h 10 - 1969 m - Le groupe arrive à la table d’orientation. L’animateur arrive bon dernier. L’âge venu, 

c’est sa dernière grande sortie d’été en tant que responsable de sortie, car vers 2000 m, les jambes et le 

souffle lui font défaut surtout vers la fin de ces "grimpettes" assez fatigantes. 

 

Au cours du pique-nique, les nuages arrivent aussi. Ils font de l’ombre mais il fait bon car le groupe reste 

là, appréciant ce lieu magique, pendant 1 heure. 

 

Le Prarion est un de ces endroits où le randonneur, envoûté, ne peut que difficilement s’arracher à 

l’influence de ces roches "cuisinées" par la terre pendant des centaines de millions d’années pour fabriquer 

le massif du Mont-Blanc. 

 

Mais il faut repartir ! La randonnée est longue. 

 

Les nuages sont en régression mais cachent maintenant l’Aiguille du Goûter jusqu’au niveau du refuge de 

Tête Rousse où Jacques dormira le 14 juillet prochain pour attaquer à 1 heure du "mat" le couloir qui le 

mènera au sommet du toit de l’Europe. 

Cette ascension reste toujours un exploit pour un randonneur. 

 

Puis nous faisons le tour de la Tête de la Charme en faisant une longue pause à la croix éponyme pour 

récupérer des forces au soleil.  

Le sommet du Mont Joly est dans les nuages. St Nicolas de Véroce expose au soleil ses nombreux chalets 

tournés vers la merveille du Mont-blanc. 

 

La descente vers le col de Voza (1653 m) puis vers la Carbotte  (1480 m) n’est pas très agréable car les 

pistes élargies sont brut de travaux et la végétation y est presque absente. 

 

15 h 30 - 1480 m - Après une pause à la Carbotte, nous retrouvons un belle sente descendante traversant à 

nouveau une végétation verdoyante. Après le passage sous le télécabine, l’animateur ne voit pas la 

bifurcation peu marquée à gauche et le groupe descend tout "dret".  

  
L’erreur est évidente et il faut remonter à la "bifur" invisible. 25 m de plus au compteur. Ca grogne car la 

fatigue se fait sentir.  

La marche reprend sur un doux tapis d’aiguilles d’épicéas qui rend de l’énergie aux plus fatigués. 

 

16 h 25 - 1280 m - Déception au vieux chalet des Granges des Chavants. Les bulldozers ont massacré 

l’âme de ce lieu chargé des souvenirs du passé.  

Les vieilles planches servant de bancs pour le repos du soir semblent orphelines, abandonnées des siècles, 

dérivant hors d’un temps révolu. 

 

C’est à Charousse, village classé, que nous ferons la pause. 

 

Mais là aussi, en ce lieu humide très vert la sécheresse des temps actuels est passée.  



Les lupins bleus sont déjà fanés et le sol, livré aux moutons et aux débroussailleuses, et non plus aux 

hommes, est un chaume desséché. 

La fin de rando se fera par une sente oubliée qui sera bientôt inaccessible car un panneau de construction se 

dresse, arrogant, à son entrée accessible de la route de Vaudagne.  

L’évolution est toujours en marche. 

 

Sur la route, nous pouvons observer la Jonction. Rando de JFG. Il y a longtemps qu’elle n’a été 

programmée ? Rando difficile sur les traces de Balmat ! 

 

Le petit télésiège ne marche plus parait-il ! 250 m de plus à grimper ! 

 

1439 m de dénivelée ! Il faut de bons mollets ! 

 

17 h 30 - Nous arrivons fourbus au parking des Chavants. 

Il fait chaud et soif.  

La fraîcheur de l’étang nous accueille. 

 

A l’ombre, sur la verte pelouse, l’animateur apporte la glacière comme souvent il l’a fait en ce lieu calme. 

 

Mais aujourd’hui, c’est gratuit, c’est lui qui régale, c’est lui qui est content de marquer le "coup", de fêter 

son passé d’animateur de niveau 2, de fêter cet itinéraire du Prarion patiemment construit par le TPA au 

cours des années. 

 

Nous resterons là un bon moment, groupés. 

 

En famille ! ! ! 

 

A dimanche, avec Mireille. 

 

 

Photos de Mireille Martin et Janic Quévrin 
 

https://get.google.com/albumarchive/106513786077262479857/album/AF1QipOKSYusZIZ_eZpwgkxPVYSJx3A4PDihzFJ1LTLr

